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Méthodologie

Recueil

Echantillon

Enquête réalisée auprès d’un échantillon de Français interrogés par internet les 6 et 7 mars 2025. 

Echantillon de 1 005 Français représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus.  

La représentativité de l’échantillon est assurée par la méthode des quotas appliqués aux variables suivantes :

sexe, âge, niveau de diplôme et profession de l’interviewé après stratification par région et catégorie d’agglomération.



Précisions sur les marges d’erreur

Si le pourcentage observé est de …

Taille de l’Echantillon 5% ou 95% 10% ou 90% 20% ou 80% 30% ou 70% 40% ou 60% 50%

100 4,4 6,0 8,0 9,2 9,8 10,0

200 3,1 4,2 5,7 6,5 6,9 7,1

300 2,5 3,5 4,6 5,3 5,7 5,8

400 2,2 3,0 4,0 4,6 4,9 5,0

500 1,9 2,7 3,6 4,1 4,4 4,5

600 1,8 2,4 3,3 3,7 4,0 4,1

800 1,5 2,5 2,8 3,2 3,5 3,5

900 1,4 2,0 2,6 3,0 3,2 3,3

1 000 1,4 1,8 2,5 2,8 3,0 3,1

2 000 1,0 1,3 1,8 2,1 2,2 2,2

3 000 0,8 1,1 1,4 1,6 1,8 1,8

Chaque sondage présente une incertitude statistique que l’on appelle marge d’erreur. Cette marge d’erreur signifie que le résultat d’un 

sondage se situe, avec un niveau de confiance de 95%, de part et d’autre de la valeur observée. La marge d’erreur dépend de la taille de 

l’échantillon ainsi que du pourcentage observé.

Lecture du tableau : Dans un échantillon de 1000 personnes, si le pourcentage observé est de 20% la marge d’erreur est égale à 2,5 points : le pourcentage réel est donc 

compris dans l’intervalle [17,5 ; 22,5]. 



Principaux enseignements (1/2)
Gaël Sliman, Président d’Odoxa

Ukraine : 

Les Français soutiennent massivement les mesures présentées par Emmanuel Macron 

• La situation internationale profite à Emmanuel Macron : 

En quelques jours il gagne 4 points de popularité (29%) en tant que Président et 43% des Français pensent « qu’il représente bien la France à 

l’étranger ».

• Mais cela aurait pu être mieux : 

Il a chuté de 6 points en une semaine sur sa crédibilité à l’international depuis l’épisode « bureau ovale » et après l’inefficacité de sa visite à Trump.

• Il pourra encore se « rattraper » dans les jours à venir pour profiter d’un « effet drapeau »… 

D’une part car le contexte international angoisse plus que jamais les Français : 

Les Français ne comptent plus sur les Etats-Unis : 66% pensent que les Etats-Unis ne sont plus notre allié (+6 points depuis l’épisode du bureau ovale).

Dès lors, 75% pensent que la guerre en Ukraine représente un risque important pour la France et même 59% un risque important pour eux-mêmes à 

titre personnel… c’est 2 fois plus qu’il y a 3 ans, au début du conflit.

Et d’autre part, car les solutions qu’il a présentées sont toutes largement approuvées : 

58% des Français sont favorables à un renforcement de l’aide militaire à l’Ukraine, 67% à l’augmentation du budget de la défense de la France et 62% 

au « plan européen d’endettement commun pour la défense".

64% soutiennent l’extension du parapluie nucléaire français à d’autres pays et 65% le déploiement de l’armée française en Ukraine, afin de faire 

respecter un éventuel accord de paix entre la Russie et l’Ukraine.



Principaux enseignements (2/2)
Gaël Sliman, Président d’Odoxa

• Attention tout de même à certaines limites : 

Si les Français soutiennent l’Ukraine ils sont désormais beaucoup plus partagés à l’idée d’un « quoi qu’il en coûte » économique en faveur de Kiev.

Ainsi, s’il fallait que la France et l’Europe aident l’Ukraine MEME SI CELA avait des conséquences négatives sur notre économie, l’opinion serait 

nettement plus clivée : 51% des Français y seraient favorables contre 48% qui y seraient opposés… soit un recul de 10 points par rapport à leur 

position au début du conflit.

Exiger des efforts aux Français sur les retraites, les services publics, ou encore la protection sociale, comme le Président a commencé à le suggérer 

passerait sans doute difficilement.

➢ Dans son analyse des réseaux sociaux, notre partenaire Véronique Reille-Soult de Backbone consulting observe que les internautes saluent 

l’attitude d’Emmanuel Macron et expriment leur soutien à l’Ukraine mais qu’ils s’inquiètent aussi de l’augmentation du budget de la Défense, 

craignant un retour du quoi qu’il en coûte défavorable à la situation nationale : « ben je croyais qu’on était à sec ? On les avait planqués où ces 

110 milliards ? Dans le régime social ou dans les retraites ? ».



Synthèse détaillée du sondage
(1/4)

Gaël Sliman, Président d’Odoxa

Ukraine : Les Français soutiennent massivement les mesures présentées par Emmanuel Macron 

1) La situation internationale profite politiquement à Emmanuel Macron… mais moins que ce qu’il aurait pu espérer

Après son allocution télévisée du 5 mars et à l’issue du Conseil Européen du 6 mars, 29% des Français considèrent qu’Emmanuel Macron est « un bon président de la 

République ».

Même si ce niveau est toujours très faible (70% des Français jugent que c’est un mauvais Président), il consacre une FORTE AMELIORATION de sa popularité en l’espace 

de quelques jours : +4 points par rapport à notre baromètre politique de février posant cette même question chaque mois. Et jamais depuis près d’un an, Emmanuel 

Macron n’avait atteint un tel niveau : à 33% de popularité en mai 2024, il a ensuite décroché avec les Européennes et la dissolution ne dépassant plus les 27% depuis 

lors.

Incontestablement, sa popularité globale est « tirée » par son action internationale :

De fait, 43% des Français estiment aujourd’hui que le Président « représente bien la France à l’étranger », soit 14 points de plus (ou +50%) que sa popularité en tant 

que président (29%).

Il faut dire que, dans ce domaine, un certain consensus politique existe en France sur la ligne à tenir vis-à-vis des USA, de la Russie et de l’Ukraine… tout au moins au 

sein des sympathisants des partis de gouvernement : ainsi, outre les sympathisants Renaissance qui valident tous (94%) son action internationale, 52% des écologistes 

et 62% des socialistes comme des LR pensent qu’Emmanuel Macron représente bien la France à l’étranger. En fait, seuls les Insoumis (60%) et les RN (81%) sont une 

majorité à ne pas le penser.

Ce n’est pas un phénomène politique nouveau, la plupart de ses prédécesseurs en avaient bénéficié, en démocratie, le chef de l’Etat est presque toujours 

structurellement mieux jugé (ou moins mal jugé) sur l’international que sur son action domestique.

Mais Emmanuel Macron aurait sans doute pu ou dû profiter davantage de ce contexte politique international : en effet, le 28 février dernier, au moment où il rendait 

visite à Donald Trump, les Français étaient 49% à estimer qu’il « représentait bien la France à l’étranger »… la crédibilité du Président a donc chuté de 6 points en une 

semaine.

La faute, sans doute, à la séquence qui a suivi : l’épisode de l’humiliation de Zelensky dans le bureau ovale et le lâchage de l’Ukraine (et de l’Europe) par les Etats-Unis 

ont sans doute donné le sentiment aux Français que cette visite macronienne et son plaidoyer pour que Trump reçoive Zelensky n’avait guère été efficace. Ce sentiment 

négatif a sans doute été d’autant plus fort que le Président, une fois de plus, avait multiplié les effusions démonstratives avec le Président américain, ce qui a fortement 

déplu sur les réseaux.



Synthèse détaillée du sondage
(2/4)

Gaël Sliman, Président d’Odoxa

2) Le contexte international angoisse les Français comme jamais

Emmanuel Macron pourra sans doute se « rattraper » dans les semaines ou mois à venir pour profiter davantage de cette situation internationale et d’un véritable 

« effet drapeau ».

En effet, le contexte international angoisse les Français comme jamais.

Pour une très large majorité de Français, la guerre en Ukraine représente un risque important pour le monde (73%) mais surtout pour l’Europe (81%), pour la France 

(75%) et même pour eux-mêmes (59%) à titre personnel.

Depuis avril 2022 (sondage international de nos confrères d’Ipsos), les craintes sur les conséquences de ce conflit pour la France ont augmenté de 24 points (soit 50% 

de plus) et celles pour « soi-même » ont augmenté de 34 points… soit une multiplication par 2,3 !

En 2022, un quart des Français avait peur de ce conflit pour lui-même… désormais nos concitoyens sont 6 sur 10 à craindre ses conséquences sur leurs propres vies. 

C’est clairement le « lâchage » américain qui semble avoir tout changé :

De fait, 81% des Français pensent que l’Europe doit apprendre à se protéger seule, sans plus compter sur l’aide des Etats-Unis, et surtout 66% des Français pensent 

désormais que les États-Unis ne sont plus un allié de la France et de l’Europe.

S’ils ne le pensaient déjà pas/plus depuis l’élection de Trump, l’épisode du bureau ovale a clairement accentué ce sentiment : +6 points en une semaine.

D’ailleurs, aujourd’hui TOUS les Français sont une majorité à le penser quelle que soit leur orientation politique : 55% des RN, 63% des LR, 67% des Renaissance comme 

des Insoumis, 77% des écologistes et 78% des socialistes. 

3) Les solutions annoncées par le Président et lors du Conseil Européen du 6 mars sont très largement approuvées

58% des Français sont favorables à un renforcement de l’aide militaire à l’Ukraine et 67% sont pour l’augmentation du budget de la défense de la France.

Le plan à 800 milliards annoncé par Ursula Van Der Leyen à l’issue du Conseil européen et déjà décrit par Emmanuel Macron dans son allocution du 5 mars est lui-aussi 

salué.

En effet, 62% des Français se disent favorables à la mise en place d’un « plan européen d’endettement commun pour la défense", sur le modèle du plan de relance 

Covid, pour "acheter et produire sur le sol européen des armes, et des équipements parmi les plus innovants". 



Synthèse détaillée du sondage
(3/4)

Gaël Sliman, Président d’Odoxa

Mais les Français sont même prêts à aller plus loin : comme certains le proposent, contre l’avis du Président, 62% des Français souhaitent « la confiscation des 210 

milliards d'euros d’avoirs russes gelés par l'UE depuis le début de la guerre afin de les utiliser pour financer l’armement de l’Ukraine ».

Le consensus européen (assez récent) sur l’idée d’une riposte aux droits de douane américain est lui-aussi approuvé malgré le risque inflationniste qu’il implique : 77% 

des Français souhaitent ainsi que « l’Europe riposte à la hausse des droits de douane décidés par Donald Trump en appliquant les mêmes hausses sur les produits 

américains importés ».

Enfin, l’idée faisant pourtant débat politiquement en France, d’une extension du parapluie nucléaire français à d’autres pays voisins est, elle-aussi, largement 

approuvée : 64% des Français sont favorables « à ce que la France protège d’autres pays européens (pour l’instant protégés par les Etats-Unis) comme l’Allemagne sous 

son « parapluie nucléaire ».

Cette idée est majoritairement approuvée par les sympathisants de tous les partis politiques (de 67% d’approbation chez les Insoumis à 93% à Renaissance), à 

l’exclusion de ceux du RN, nettement plus partagés sur ce sujet (47% approuvent, 53% rejettent). Les partis concernés apprécieront…

Enfin, comme le Président et ses partenaires européens le proposent, les Français sont plus nombreux que jamais à approuver l’idée d’un déploiement de l’armée 

française en Ukraine, afin de faire respecter un éventuel accord de paix entre la Russie et l’Ukraine : 65% y sont favorables, soit 10 points de plus que le 25 février 

dernier. 

4) Les Français fixent tout de même certaines limites

Soutenant les initiatives de la France et de l’Europe les Français sont donc prêts à beaucoup pour continuer à aider l’Ukraine, quitte à se mettre en danger face à la 

Russie et même face à l’ex-allié américain. MAIS ils ne sont pas prêts à tout.

Ils ont une « ligne rouge » et une plus « orange ».

D’abord, si l’envoi de troupes est largement approuvé pour « maintenir la paix », 74% des Français ne veulent toujours pas entendre parler d’un engagement de l’armée 

française en Ukraine pour « combattre la Russie aux côtés des soldats ukrainiens ».

Ça tombe bien, aucun pays européen n’envisage cela…

En revanche, le second point de blocage potentiel est plus en résonnance avec l’actualité… et il est d’ordre économique.



Synthèse détaillée du sondage
(4/4)

Gaël Sliman, Président d’Odoxa

Si les Français soutiennent les aides militaires et économiques à l’Ukraine ils sont désormais beaucoup plus partagés à l’idée d’un « quoi qu’il en coûte » économique 

en faveur de Kiev.

Ainsi, s’il fallait que la France et l’Europe aident l’Ukraine MEME SI CELA avait des conséquences négatives sur notre Economie, l’opinion serait nettement plus clivée : 

51% des Français y seraient favorables contre 48% qui y seraient opposés.

Le clivage à ce sujet est majeur entre les partis dits de gouvernement et les partis antisystèmes : 56% des LR, 89% des Renaissance, 71% des écologistes et 70% des 

socialistes sont POUR ce « quoi qu’il en coûte pour l’Ukraine » alors que 55% des Insoumis et surtout 68% des RN y sont opposés.

Alors que le Président vient de suggérer le 5 mars dernier que le contexte international imposerait sans doute aux Français des sacrifices, ceux-ci sont moins prêts à les 

faire qu’il y a quelques années.

Notre situation économique s’est dégradée, l’aide à l’Ukraine est importante depuis trois ans et les priorités domestiques sont toujours bien présentes (pouvoir d’achat 

notamment). Exiger des efforts aux Français sur les retraites, les services publics, ou encore la protection sociale passera sans doute difficilement.

Gaël Sliman, Président d’Odoxa



Synthèse de la résonance sur les réseaux sociaux
Véronique Reille Soult – Présidente de Backbone Consulting 

Les internautes saluent l’attitude d’Emmanuel Macron et expriment leur soutien à l’Ukraine mais ils s’inquiètent aussi concernant 
l’augmentation du budget de la Défense, craignant un retour du quoi qu’il en coûte défavorable à la situation nationale : « ben je 
croyais qu’on était à sec ? On les avait planqués où ces 110 milliards ? Dans le régime social ou dans les retraites ? ».

15 millions de téléspectateurs, 12.7 millions de vues en ligne et 635 000 mentions : des chiffres qui démontrent un réel intérêt du grand public 
pour les propos du président lors de son intervention de ce mercredi sur la situation de la France et de l’Europe face à la guerre en Ukraine et 
à la Russie. Un intérêt que l’inquiétude importante des internautes explique largement.

La posture et la position d’Emmanuel Macron ont été saluées. Les internautes ne pensent pas que toutes les annonces seront réalisables mais 
une forte fierté à l’égard de la position de la France émanait de leurs commentaires : « Macron se transforme en leader européen et chef de 
guerre », « cela m’évite d’avoir honte », « sa posture et ses positions sont les bonnes, on peut relever la tête car nous sommes dignes. Même si 
nous sommes incapables de faire mieux que d’offrir des mots et des intentions ». 

Pour autant des voix se sont également élevées en ligne pour dénoncer une exagération anxiogène de la situation, décrédibilisant le propos 
global. Bien que cette tendance reste faible, elle suscite un fort engagement et deux sujets ont concentré les critiques.

1. Le retour de « l’argent magique ». Après des mois de sensibilisation des Français aux enjeux du déficit et de la fin du quoiqu’il en coûte, les 
internautes regardent avec une forme d’incompréhension la situation : « ben je croyais que on était à sec ? On les avait planqués où ces 
110 milliards ? Dans le régime social ou dans les retraites ? ».

2. Le critère des 3% du PIB était donc possible à faire bouger : « pourquoi ne pas faire sauter les critères et exigences européennes ? On voit 
bien que c’est possible »

On note aussi un rejet très partisan des mesures évoquées par Emmanuel Macron mais pour des raisons différentes :
- A droite, des internautes qui souhaitent : « dépenser notre argent pour les Français et privilégier la souveraineté nationale »
- Alors qu’à gauche, ils craignent de : « se priver pour donner à ce que je déteste le plus : les multinationales capitalistes qui engrangent des 

super profits en fabricant des armes à l’étranger ».



Résultats du sondage



Popularité et stature internationale d’Emmanuel Macron

Vous personnellement, estimez-vous qu’Emmanuel Macron… ?

14%

7%

29%

22%

27%

33%

29%

37%

1%

1%

Représente bien la France à l’étranger 

Est un bon président de la République

Oui, tout à fait Oui, plutôt Non, pas vraiment Non, pas du tout (NSP)

43% 56%

29% 70%

% Oui % Non



Popularité d’Emmanuel Macron
selon la proximité partisane

Vous personnellement, estimez-vous qu’Emmanuel Macron est un bon président de la République ? 

% Oui % Non

7%

13%

2%

2%

41%

8%

2%

22%

16%

31%

24%

52%

39%

8%

33%

25%

44%

43%

7%

30%

28%

37%

46%

22%

31%

23%

61%

1%

1%

1%

Ensemble des Français

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Oui, tout à fait Oui, plutôt Non, pas vraiment Non, pas du tout (NSP)

29% 70%

29% 71%

33% 66%

26% 74%

93% 7%

47% 53%

10% 89%



Emmanuel Macron représente-t-il bien la France à l’étranger ?
selon la proximité partisane

Vous personnellement, estimez-vous qu’Emmanuel Macron représente bien la France à l’étranger ? 

% Oui % Non

14%

11%

22%

14%

59%

23%

5%

29%

29%

40%

38%

35%

39%

13%

27%

28%

24%

31%

5%

24%

32%

29%

32%

13%

14%

14%

49%

1%

1%

3%

1%

1%

Ensemble des Français

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Oui, tout à fait Oui, plutôt Non, pas vraiment Non, pas du tout (NSP)

43% 56%

40% 60%

62% 37%

52% 45%

94% 5%

62% 38%

18% 81%



Perception du niveau de risque 
engendré par la guerre en Ukraine

Selon vous, quel niveau de risque la guerre en Ukraine représente-t-elle pour… ?

40%

31%

23%

21%

41%

44%

50%

38%

14%

18%

22%

28%

4%

7%

5%

12%

1%

1%

L’Europe

La France

Le monde

Vous-même

Un risque très important Un risque assez important Un risque peu important Un risque pas important du tout (NSP)

81% 18%

75% 25%

73% 27%

59% 40%

% Un risque 
important

% Un risque
 peu / pas important

Evolutions depuis 
avril 2022*

*Sondage Ipsos « The World’s Response to the War in Ukraine » - Avril 2022



Les Français estiment-ils que l’Europe
doit apprendre à se protéger seule ?

Vous personnellement, pensez-vous que l’Europe ne peut plus compter sur les Etats-Unis et doit apprendre à se 

défendre seule ? 

Oui

81%

Non

18%

(NSP)
1%

83%

96%

95%

84%

84%

74%

17%

4%

5%

16%

16%

26%

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Oui Non (NSP)

+ 2 pts*
depuis le 28 février 

et l’épisode du 
Bureau ovale

*Sondage Odoxa-Backbone Consulting pour Le Figaro publié le 28/02/2025



Les États-Unis sont-ils toujours perçus comme un allié
de la France et de l’Europe ?

Vous personnellement, pensez-vous que les Etats-Unis sont toujours l’allié de la France et de l’Europe ? 

Oui

34%

Non

66%

33%

22%

23%

33%

37%

45%

67%

78%

77%

67%

63%

55%

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Oui Non (NSP)

+ 6 pts*
depuis le 28 février 

et l’épisode du Bureau ovale

*Sondage Odoxa-Backbone Consulting pour Le Figaro publié le 28/02/2025



Adhésion à l’augmentation du budget de la défense 
et au renforcement de l’aide à l’Ukraine

Vous personnellement, êtes-vous favorable ou opposé(e)… ?

67%

58%

33%

41% 1%

A une augmentation du budget de la défense de la France

A un renforcement de l’aide militaire à l’Ukraine 

Favorable Opposé(e) (NSP)



Soutien à différentes propositions pour aider l’Ukraine, 
réarmer l’Europe ou répondre aux décisions de Donald Trump

Un certain nombre de propositions sont faites en ce moment en Europe et en France pour aider l’Ukraine, réarmer l’Europe 

ou pour répondre aux décisions économiques et diplomatiques prises par Donald Trump. 

Vous personnellement, êtes-vous plutôt favorable ou plutôt opposé(e)… ?

77%

64%

62%

62%

22%

35%

37%

37%

1%

1%

1%

1%

A ce que l’Europe riposte à la hausse des droits de douane décidés par 
Donald Trump en appliquant les mêmes hausses sur les produits américains 

importés

A ce que la France protège d’autres pays européens (pour l’instant protégés 
par les Etats-Unis) comme l’Allemagne sous son « parapluie nucléaire »

A la confiscation des 210 milliards d'euros d’avoirs russes gelés par l'UE 
depuis le début de la guerre afin de les utiliser pour financer l’armement de 

l’Ukraine (la France est contre)

A la mise en place d’un « plan européen d’endettement commun pour la 
défense" sur le modèle du plan de relance Covid, pour "acheter et produire 

sur le sol européen des armes, et des équipements parmi les plus 
innovants". (allocution d’E. Macron du 5 mars)

Favorable Opposé(e) (NSP)



Soutien à la protection de pays européens 
par le « parapluie nucléaire » de la France

selon la proximité partisane

Un certain nombre de propositions sont faites en ce moment en Europe et en France pour aider l’Ukraine, réarmer l’Europe 

ou pour répondre aux décisions économiques et diplomatiques prises par Donald Trump. 

Vous personnellement, êtes-vous plutôt favorable ou plutôt opposé(e)… ?

64%

67%

82%

86%

93%

73%

47%

35%

32%

16%

13%

7%

26%

53%

1%

1%

2%

1%

1%

Ensemble des Français

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Favorable Opposé(e)

A ce que la France protège d’autres pays européens (pour l’instant protégés par les 
Etats-Unis) comme l’Allemagne sous son « parapluie nucléaire »



Soutien à une intervention de l’armée française en Ukraine

Seriez-vous favorable ou opposé(e) à une intervention de l’armée française en Ukraine… ? 

65%

25%

34%

74%

1%

1%

Pour faire respecter un éventuel accord de paix entre 
la Russie et l’Ukraine

Pour combattre la Russie aux côtés des soldats
ukrainiens

Favorable Opposé(e) (NSP)

*Baromètre Politique Odoxa-Mascaret pour la Presse Régionale publié le 25/02/2025



Soutien à une intervention de l’armée française en Ukraine
Selon la proximité partisane

Seriez-vous favorable ou opposé(e) à une intervention de l’armée française en Ukraine… ? 

65%

79%

76%

81%

95%

73%

50%

34%

21%

24%

19%

5%

27%

50%

1%Ensemble des Français

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Favorable Opposé(e)

Pour faire respecter un éventuel accord de paix entre 
la Russie et l’Ukraine

Pour combattre la Russie aux côtés des soldats ukrainiens

25%

45%

20%

34%

35%

25%

19%

74%

55%

80%

66%

65%

75%

80%

1%

1%

Ensemble des Français

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Favorable Opposé(e)



Approbation de l’aide de la France et de l’Europe à l’Ukraine

Vous personnellement, êtes-vous favorable ou opposé(e) à ce que la France et l’Europe aident l’Ukraine même si cela a des 

conséquences négatives sur notre Economie (dettes, déficits)  ?

Favorable

51%

Opposé(e)

48%

(NSP)
1%

45%

70%

71%

89%

56%

31%

55%

30%

28%

11%

42%

68%

1%

2%

1%

Symp. LFI

Symp. PS

Symp. Les Ecologistes

Symp. Renaissance

Symp. LR

Symp. RN

Favorable Opposé(e) (NSP)

Le « quoi qu’il en coûte » pour l’Ukraine divise les Français 
et est en recul depuis ces dernières années : en juin 2022, 
61% des Français y étaient favorables. Ils étaient encore 
53% en février 2023. Ils ne sont plus que 51% aujourd’hui.
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sur les réseaux sociaux



Résonance sur les réseaux sociaux
Méthodologie

Les données sont collectées par BACKBONE consulting et son équipe spécialiste de l’écoute et de l’analyse de 
l’opinion en ligne à l’aide des Social Media et du web. 

Pour effectuer leur analyse, ils utilisent les outils d’analyse de social media et de veille on line les plus pertinents pour 
leur requête que ce soit des outils propriétaires ou des outils du marché. Les principaux outils utilisés sont Sybil®, 
Visibrain, Talkwaker et Sprinklr.

Sybil® : Interface propriétaire intégrant corpus et segmentation ad’hoc à l’aide d’une IA. Crowling des nouvelles 
plateformes Bluesky, Mastodon et Threads en plus des plate formes numériques X, Facebook, Instagram, TikTok, 
Twitch, Snapchat et des messageries.

Talkwalker : Outil de veille pour suivre les conversations pertinentes des médias en ligne en temps réel à partir d’une 
seule interface, permet aussi de suivre les mentions sur un homme politique ou un sujet spécifique en effectuant une 
veille des réseaux sociaux, ainsi que les messageries, les blogs, les forums et les sites d’actualité en ligne. 

Visibrain : Logiciel de veille des médias en ligne. Outil de veille médiatique à l’ère de l’information massive et 
instantanée, grâce à une plateforme qui couvre tous les médias en ligne, en temps-réel, sans se laisser noyer par le 
bruit. 

Sprinklr : Plateforme qui combine veille et engagement sur les réseaux sociaux. Outil de remontée d’insights. 
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Résonance sur les réseaux sociaux
#Macron20h - Nuage de tags
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Résonance sur les réseaux sociaux
#Macron20h et conflit en Ukraine – Sélection de posts



Résonance sur les réseaux sociaux
#Macron20h et conflit en Ukraine – Sélection de posts
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